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Le point de vue de l’Andra 
Agence nationale pour la gestion 
des déchets radioactifs 

Agence nationale pour la 
gestion des déchets radioactifs 

Agence publique, indépendante 
des producteurs de déchets 
radioactifs, placée sous la tutelle 
des ministères en charge de 
l’énergie, de l’environnement et de 
la recherche, l’Andra met son 
expertise au service de l’État et des 
citoyens pour développer, mettre 
en œuvre et garantir des solutions 
de gestion sûres et responsables 
des déchets radioactifs français 
afin de protéger les personnes et 
l’environnement du danger qu’ils 
représentent. 

EN BREF. 

L’Andra, créée en 1979 au sein du CEA, a acquis son indépendance des producteurs de 
déchets en 1991 et a vu ses activités renforcées par les lois de 2006 et 2016. L’expertise 
acquise par la diversité des activités qu’elle mène lui ont conféré un positionnement reconnu 
par l’ensemble de ses parties prenantes, en France comme à l’étranger. 

Agence publique au service de l’intérêt général, l’Andra appuie les services de l’État pour 
la mise en œuvre de la stratégie nationale de gestion des déchets radioactifs, notamment 
au travers de la réalisation tous les 5 ans de l’Inventaire national des matières et déchets 
radioactifs. 

L’Andra s’attache à faciliter l’émergence et la mise en œuvre de solutions de gestion à long 
terme des déchets radioactifs sûres et responsables, garantes de la protection des 
personnes et de l’environnement à long terme. Elle exploite deux centres de stockage dans 
l’Aube pour les déchets de très faible activité et de faible et moyenne activité principalement 
à vie courte, et assure la surveillance du centre de stockage de la Manche en phase de 
fermeture. L’Agence conçoit également le projet Cigéo pour le stockage géologique des 
déchets de haute activité et de moyenne activité à vie longue, et étudie des options de 
gestion adaptées pour les déchets de faible activité à vie longue, dont un projet de stockage 
à faible profondeur. 

Contact : Andra 

Adresse 

Contact : dialogue@andra.fr 
Site Internet : www.andra.fr 
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• Les déchets de haute activité (HA) issus du
recyclage des combustibles usés des
centrales nucléaires. Il s’agit de résidus
hautement radioactifs issus de la dissolution
chimique des combustibles. Ces déchets sont
incorporés dans du verre puis conditionnés
dans des conteneurs en acier inoxydable. À
fin 2024, leur volume était de 4 720 m3.

Des stockages proportionnés à la 
dangerosité et à la durée de vie des déchets 
radioactifs 

Les déchets moins radioactifs (TFA, FMA-VC et 
FA-VL) représentent 97,5% du volume des 
déchets déjà produits et concentrent moins de 
0,5 % de la radioactivité contenue dans ces 
déchets. Les déchets les plus radioactifs (HA et 
MA-VL) représentent environ 2,5 % du volume 
mais concentrent à eux seuls plus de 99,5 % de 
la radioactivité. 

L’objectif d’un stockage est d’isoler les déchets 
radioactifs des personnes et de l’environnement 
tant qu’ils présentent un danger, et de limiter et 
retarder la migration des éléments radioactifs 
qu’ils contiennent. Chaque centre de stockage 
est conçu pour apporter une solution de gestion 
à long terme adaptée aux caractéristiques des 
déchets radioactifs, à leur dangerosité et à leur 
durée de vie. 

La définition d’une filière de gestion dépend des 
caractéristiques du déchet et de leur colis, et 
des critères d’acceptation auxquels ils doivent 
se soumettre pour être acceptés sur les centres 
de stockage : 

• les déchets TFA sont stockés depuis 2003
dans un centre de stockage de surface dédié,
le Centre industriel de regroupement,
d’entreposage et de stockage ;

• les déchets FMA-VC sont également stockés
en surface : au Centre de stockage de l’Aube
depuis 1992, après avoir été stockés entre
1969 et 1994 dans le Centre de stockage de
la Manche ;

• les déchets FA-VL, qui font l’objet d’études,
notamment en vue de leur stockage à faible
profondeur ;

• les déchets HA et MA-VL sont destinés à être
pris en charge dans Cigéo, projet de stockage
géologique profond dont la demande
d’autorisation de création est en cours
d’instruction.

Selon le code de l’environnement : « Les 
déchets radioactifs sont des substances 
radioactives pour lesquelles aucune utilisation 
ultérieure n’est prévue ou envisagée ». Ces 
déchets font l’objet d’une gestion spécifique, 
pour limiter leur impact sur la santé humaine et 
l’environnement sur le long terme. 

En France, il existe cinq catégories de déchets 
radioactifs, classés selon leur dangerosité et leur 
durée de vie : 

• Les déchets de très faible activité (TFA), issus
en majorité du fonctionnement, de la
maintenance et du démantèlement des
installations nucléaires ou d’activités non
électronucléaires. Ils se présentent sous la
forme de déchets inertes (béton, gravats,
terres, etc.), de déchets métalliques ou
plastiques. À fin 2024, leur volume était de
717 000 m3.

• Les déchets de faible et moyenne activité
principalement à vie courte (FMA‑VC), issus
du fonctionnement (traitement des effluents
liquides ou filtration des effluents gazeux, etc.),
de la maintenance (vêtements, outils, gants,
filtres, etc.) et du démantèlement des
installations nucléaires. Ils proviennent aussi,
pour une faible part, de la recherche médicale.
À fin 2024, leur volume était de 1 010 000 m3.

• Les déchets de faible activité à vie longue (FA-
VL) qui regroupent par exemple des déchets
de graphite provenant du fonctionnement et du
démantèlement des premières centrales
nucléaires à l'uranium naturel graphite gaz,
des déchets radifères provenant d’activités
telles que l’extraction de terres rares, certains
colis anciens conditionnés dans du bitume. À
fin 2024, leur volume était de 125 000 m3. Par
ailleurs, il existe aussi les résidus de traitement
et de conversion de l’uranium produit par
Orano sur son site de Malvési qui
s’apparentent à la catégorie FAVL

• Les déchets de moyenne activité à vie longue
(MA-VL) issus du retraitement du combustible
usé (structures métalliques des combustibles)
et de la maintenance des installations
nucléaires, des déchets issus du traitement
des effluents liquides (boues bitumées) et des
déchets activés ayant séjourné dans les
réacteurs nucléaires. À fin 2024, leur volume
était de 35 500 m3.

Répartition des volumes et niveaux de radioactivité 
des déchets radioactifs produits à fin 2021. 
Source : Andra – Inventaire national des matières et 
déchets radioactifs 2023 



Anticiper les volumes et la nature des 
déchets radioactifs : la clé d’une bonne 
gestion des déchets radioactifs 

La gestion des matières et déchets radioactifs 
demande des évaluations prospectives qui 
permettent d’anticiper et de prendre les mesures 
adaptées, en temps utile. 

À travers l’Inventaire national des matières et 
déchets radioactifs, l’Andra fournit, sur la base 
des déclarations des détenteurs et des 
producteurs, une vision aussi complète et 
exhaustive que possible des volumes de 
matières et déchets radioactifs présents sur le 
sol français. Elle fournit également des 
estimations prospectives des volumes de 
matières et déchets selon plusieurs scénarios 
contrastés concernant le devenir des 
installations nucléaires et la politique 
énergétique de la France à long terme. Ces 
scénarios envisagent la poursuite ou l’arrêt du 
nucléaire, la poursuite ou l’arrêt du recyclage 
des combustibles usées, l’utilisation de différents 
types de combustibles, etc. 

Cette projection permet d’apporter des éléments 
pour anticiper et prendre les mesures adaptées 
afin d’assurer une continuité en matière de 
disponibilités d’entreposage (solution 
temporaire) et de stockage, sans présager des 
choix industriels qui pourraient être faits. 

La vision prospective est réalisée pour répondre 
à la fois au cadre réglementaire, dont les 
données d’entrée sont fixées par le Plan national 
de gestion des matières et déchets radioactifs 
(PNGMDR) et la programmation annuelle de 
l’énergie (PPE) en vigueur au moment de 
l’élaboration des scénarios prospectifs, tout en 
s’adaptant aux nouveaux enjeux pour apporter 
l’indispensable éclairage de l’impact sur les 
volumes de déchets et matières des projets de 
nouvelles installations nucléaires. 

Toutes les données sont disponibles en open 
data sur le site inventaire.andra.fr. 

L’adaptation de la filière de gestion des 
déchets aux évolutions de politique 
énergétique 

L’enjeu d’une stratégie de gestion des déchets 
responsable est d’être résiliente face à des 
évolutions possibles de politique énergétique. 
C’est dans ce sens que sont menés les 
exercices prospectifs de l’Inventaire national, 
ainsi que pour toutes autres études qui 
nécessitent pour les décideurs d’avoir une vision 
à long terme. Cela a été le cas en amont du 
lancement du programme de construction de 6 
nouveaux réacteurs EPR2, pour lequel l’Andra a 
mené une étude dédiée à la demande du 
gouvernement en amont de la décision. 

De même, pour la conception de Cigéo, des 
études d’adaptabilité ont été conduites pour 

montrer que si, dans le futur, des choix différents 
sont faits en matière de retraitement des 
combustibles usés, le système de gestion des 
déchets radioactifs reste robuste et continue 
d’offrir une solution à long terme. 

Pour la prochaine édition du PNGMDR, il s’agira 
d’approfondir les réflexions sur la méthodologie 
pour traiter les futures évolutions de politique 
énergétique. 

Gestion des déchets TFA : préparer de 
nouvelles capacités de stockage 

En raison notamment des opérations de 
démantèlement des installations nucléaires 
existantes, la production annuelle de déchets 
TFA va augmenter dans les décennies à venir. 
Les estimations prévoient à terminaison* un 
volume d'environ 2,4 millions de m3 de déchets 
TFA. Cette perspective incite les pouvoirs 
publics à reconsidérer certains déchets TFA au 
regard de leur très faible radioactivité et de leur 
capacité à être valorisés, à l’instar des déchets 
métalliques qui peuvent dorénavant faire l’objet 
d’une valorisation sous conditions. L’évolution 
réglementaire qui le permet a pour origine le 
précédent débat public relatif au PNGMDR. 

Le centre de stockage dédié aux déchets TFA, 
le Cires, exploité par l’Andra dans l’Aube dispose 
d’une capacité d’un peu moins d’un million 
de m3, ce qui lui permet d’assurer une prise en 
charge pour encore une quinzaine d’années. Les 
précédentes éditions du PNGMDR ont déjà 
identifié le besoin de renouvellement de capacité 
de ce stockage, et ont successivement structuré 
le travail de l’Andra mais aussi des producteurs 
de déchets notamment pour en réduire les 
volumes. Pour l’Andra, l’enjeu du prochain 
PNGMDR consistera à déterminer l’implantation 
du site qui devra prendre la relève du Cires à 
l’horizon 2040 et d’en préciser les capacités de 
stockage envisagées. Ces capacités de 
stockage seront aussi à déterminer en fonction 
des potentielles modalités de traitement ou de 
valorisation qui pourraient évoluer. 

Gestion des déchets FA-VL : consolider et 
lancer la mise en œuvre des solutions de 
gestion à long terme 

Dans le cadre de l’actuel PNGMDR, l’Andra a 
rassemblé dans un document synthétique toute 
l’information disponible sur les déchets FA-VL 
connus et sur les options de gestion 
envisageables, existantes, en projet ou à définir. 
Sur cette base, une analyse multicritères multi-
acteurs a été lancée début 2025 par le ministère 
en charge de l’Énergie. Elle donne l’occasion 
aux producteurs de déchets radioactifs, aux 
Autorités et aux acteurs de la société civile de 
formuler leurs observations et attentes. Le fruit 
de cette analyse permettra d’élaborer un premier 
schéma industriel global de gestion de déchets 
FA-VL en 2026. 

* Le terme « à terminaison » signifie à la fin du démantèlement des installations nucléaires autorisées à fin 2021.

https://inventaire.andra.fr/
https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/documents/2022.02.18_Rapport_nucleaire.pdf
https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/documents/2022.02.18_Rapport_nucleaire.pdf


Sur cette base, l’enjeu pour le prochain 
PNGMDR sera d’encadrer la mise en œuvre des 
solutions de gestion définies. Parmi ces options 
figure celle, pour une partie de ces déchets, d’un 
stockage à faible profondeur sur un site identifié 
le territoire de la communauté de communes de 
Vendeuvre-Soulaines, dans l’Aube, et pour 
lequel un dossier d’options techniques et de 
sûreté est en cours d’instruction par l’Autorité de 
sûreté nucléaire et de radioprotection (ASNR). Si 
certaines catégories de déchets FA-VL sont 
éligibles au stockage sur ce centre, d’autres 
catégories comme les déchets de graphite ou 
bitumés devront être orientés vers d’autres 
solutions de stockage. La recherche d’un second 
site de stockage à faible profondeur fait partie 
des options sur laquelle il sera nécessaire 
d’avancer pour permettre à terme une prise en 
charge de l’ensemble des familles de déchets 
FA-VL. 

Gestion des déchets HA et MA-VL : l’enjeu du 
démarrage de la Phase industrielle pilote de 
Cigéo 

L’objectif fixé par l’actuel PNGMDR pour la 
gestion à long terme des déchets HA et MA-VL 
était de poursuivre la préparation du projet Cigéo 
en conservant la logique d’un développement 
progressif et d’adaptabilité, tout en garantissant 
aux générations qui auront à mettre en œuvre le 
stockage la possibilité de « réinterroger les choix 
effectués de manière continue tout au long du 
déploiement de Cigéo ». 

Dans cette perspective, plusieurs actions ont été 
réalisées dont la mise en œuvre par la Direction 
générale de l’énergie et du climat (DGEC) d’un 
Comité aux alternatives qui, présidée par une 
personnalité indépendante, a dressé un état des 
lieux des études et projets en cours visant à 
réduire le volume et la toxicité des déchets HA. 
Dans son rapport intermédiaire, le Comité a 
confirmé que conformément à ce que mentionne 
le PNGMDR, le stockage géologique demeure la 
solution de référence pour la gestion à long 
terme des déchets HA et MA-VL. 

De son côté, l’Andra a remis ses propositions 
relatives aux objectifs et critères de réussite de 
la phase industrielle pilote (Phipil), phase qui 
correspond aux premières années de 
déploiement et de fonctionnement du centre de 
stockage Cigéo. Les propositions de l’Andra ont 
été nourries par une concertation menée en 
2024 et sont réparties en deux documents : 

• Le premier présente les propositions relatives
au fonctionnement de la gouvernance de
Cigéo durant la phase industrielle pilote, au

niveau local et au niveau national. Le dialogue 
avec le public et les parties prenantes est mis 
en regard du jalonnement de la gouvernance 
de Cigéo : mise à jour du plan directeur de 
l’exploitation, revues périodiques de 
réversibilité, loi relative aux conditions de 
poursuite du stockage. 

• Le second présente les aspects techniques de
la phase industrielle pilote. Au regard des
spécificités de Cigéo, sont détaillés les
éléments visant à prendre en main
progressivement l’installation, à conforter en
condition réelle les données utilisées pour sa
conception et pour sa démonstration de
sûreté, mais également à conforter sa
réversibilité.

Parmi ces propositions figure celle de démarrer 
la Phipil dès l’obtention du décret d’autorisation 
de création de Cigéo attendu pour la fin d’année 
2027/début d’année 2028. 

L’enjeu pour le prochain PNGMDR sera de 
déterminer les critères et objectifs de réussite à 
retenir. Ces derniers seront en effet essentiels 
pour que le Parlement, sur la base du retour 
d’expérience des premières années de 
fonctionnement de Cigéo, puisse fonder sa 
décision sur les conditions de poursuite du 
stockage en amont de la demande de mise en 
service complète de Cigéo. 

CONCLUSION 

Aujourd’hui, plus de 90 % des déchets 
radioactifs en France disposent de solutions de 
gestion à long terme opérationnelles. 

Pour les déchets qui ne disposent pas encore de 
telles solutions, le prochain PNGMDR devrait 
marquer des avancées majeures dans leur mise 
en œuvre. S’agissant des déchets FA-VL, les 
études sur les différentes options identifiées 
dans le schéma industriel global se poursuivront, 
et notamment celle d’un centre de stockage à 
faible profondeur. Pour les déchets les plus 
radioactifs, les déchets HA et MA-VL, l’obtention 
du décret d’autorisation de création de Cigéo 
marquera l’entrée du projet dans une nouvelle 
phase avec le démarrage des opérations de 
construction et de la phase industrielle pilote. 
Dans la continuité de la 5ème édition du PNGMDR 
et sur la base des propositions de l'Andra, le 
prochain Plan devra déterminer les objectifs et 
les critères de réussite de la Phipil, ainsi que 
leurs modalités de suivi et de réévaluation.  
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